Jai Tintelligence facile

Chanson fantaisiste

Musique de Paula CHABRAN, Paroles do E. RECAGNQ.
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II* COUPLET

Le dfmanche, quand on est de sorlis

Je vais en ballade avec la Mélanie.

Seulement, comm’ elle aime l'odeur du foin,

Vers la camipagne on s’en va loin, bien loin!

En passant, on voit couchés dane les champs

Des amoureux — quel tableau excitany{ —

Mélanie, d’voir ga, s’tortille d’émotion.

Moi... subjugné... j'lui dit plein de passion :

« Ils sont bedu, les oiseaux,

« Quand ils voleni bien haut.

« C’est qu’il pleut pas... et qu’c’est la preuve
[qu’il fait beau! »

AU REFRAIN

En amour, on en voit d’toutes couleurs.
Bilois qu’était jaioux de mon bonheur.

Me vola un beau jour la Mélanie.

J’voulais, du coup, en fair’ un’ maladie.
Au major, ’autre matin, avec douleur,

J'ai dit ce qui faisait souffrir mon cour.

Il m’a répondu : « Pour vous faire plaisir,
« Huit jours au clou, ¢a vous fera guerir! »
Pendant huit jours entxers,

J’ai 1éché et r’léché

Les clous de toutes les godasses du gquartier]



